
La Lomagne, pays de l’or blanc, devient aussi le pays du diamant noir. 
 
Les jeudi 24 et vendredi 25 septembre, David Taupiac, député du Gers, est allé à la rencontre des 
acteurs de la filière trufficole en Lomagne et a participé à l’assemblée générale des trufficulteurs 
d’Occitanie en compagnie de Philippe De Galard président des trufficulteurs du Gers, et Alain 
Ginies, président des trifficulteurs d’Occitanie. L’occasion de réaffirmer son soutien à une filière en 
développement, confrontée à d’importants enjeux d’adaptation et de structuration. 
 
La Lomagne est connue pour son agriculture et notamment pour son ail, son « or blanc ». Elle voit 
aujourd’hui se développer une autre production emblématique : la truffe, véritable « diamant noir 
» qui peut constituer une nouvelle opportunité pour les territoires agricoles du Gers. 
 
Jeudi 24 septembre, il a eu le plaisir de visiter des truffières en Lomagne, avant de participer, 
vendredi 25 septembre, à l’assemblée générale des trufficulteurs d’Occitanie à Saint-Clar. Ces 
rencontres ont permis d’échanger directement avec les producteurs sur les perspectives de la 
filière, mais aussi sur les difficultés auxquelles ils sont confrontés. 
 
La structuration de la filière est aujourd’hui une priorité. La création d’une Société coopérative 
d’intérêt collectif (SCIC) doit notamment permettre d’accompagner techniquement les 
producteurs, de mutualiser certains services, de relancer la production et de mieux valoriser les 
différentes variétés de truffes. 
 
L’adaptation au changement climatique constitue également un enjeu majeur. Le travail mené avec 
la recherche, notamment avec l’INRAE, doit permettre de mieux adapter les pratiques et les modes 
de production aux évolutions climatiques. Les dispositifs de France 2030 peuvent également être 
mobilisés pour accompagner les investissements nécessaires à la souveraineté alimentaire, à la 
transition agroécologique, à la modernisation des exploitations et aux agroéquipements. 
 
La qualité et la valorisation des productions doivent également être au cœur de la stratégie de la 
filière. Les réflexions engagées autour d’un signe officiel de qualité peuvent contribuer à mieux 
identifier et valoriser les truffes produites dans nos territoires. 
 
À l’Assemblée nationale, le député Taupiac souhaite être un véritable porte-parole de cette filière. 
Il travaillera notamment à la création d’un groupe d’études consacré à la trufficulture, à porter ses 
enjeux auprès de ses collègues parlementaires et à organiser une soirée de promotion à 
l’Assemblée nationale afin de faire découvrir les produits, les savoir-faire et les enjeux de cette 
filière. 
 
La truffe a toute sa place dans l’avenir agricole de la Lomagne et du Gers. Il faut désormais 
structurer cette filière, l’accompagner et lui permettre de prendre toute sa place dans notre 
agriculture. 
 



 
 

 


